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Le grand-père cultivateur  

Benjamin Boyer découvre Sainte-Anne-des-Lacs 
dans les années 1900. C’est à ce moment que la 
famille Boyer prend racine dans la municipalité, 
fascinée par la richesse de la nature et des pos-
sibilités que ce coin de pays inspire. Le fruit de 
son union à Évangéline Foisy ajoute dix enfants 
à la communauté. En plus de ses occupations de 
cultivateur, il approvisionne le village en glace 
puis offre le service de taxi. Les journées de tra-
vail réglées par le soleil ont laissé l’empreinte 
des valeurs de courage et d’entraide nécessaires 
au développement du Québec en devenir. 
L’homme aux cent métiers, 
son fils Claude  

Claude, le fils de Benjamin Boyer, aujourd’hui fort 
de ses 93 ans, nous relate sa jeunesse. Le tracé 
du chemin de fer du CPR, initiative du Curé La-
belle, relie Saint-Jérôme à Mont-Laurier (1891-
1909). C’est une étape importante dans le 
développement économique et touristique re-
cherché par les skieurs ou sportifs de la pêche, de 
la chasse ou simplement les amateurs de villégia-
ture qui arrivent de Montréal pour se ressourcer 
les fins de semaine. Depuis la gare de Shaw-
bridge, on se déplace en carriole ou en snowmo-
bile ou, au moment où les conditions de routes le 
permettent, en auto, et de là les visiteurs montent 
au village de Sainte-Anne-des-Lacs. 

Par sa soif d’apprendre, il fait connaissance 
avec tous les métiers de la construction jusqu’à 
s’inscrire à un cours en électricité à Montréal, 
doublé d’un cours en anglais. En 1952, il 
construit un local en deux jours pour y ouvrir 
un restaurant avec un comptoir de grignotines 
doublé d’un atelier où l’on peut trouver, petit à 
petit, des outils et autres pièces utiles à la 
construction.  

Claude Boyer se démarque par son charisme 
et sa présence dans la communauté de Sainte-
Anne-des-Lacs, ce qui lui permet de faire sa 
place au sein du Conseil municipal puis de se 
fait élire Maire en 1961 avec cinq voix de majo-
rité. À l’écoute des citoyens, il défend leur désir 
de conserver la nature et éviter toute pollution 
des lacs : on peut le qualifier d’écologiste avant 
son temps. Son siège à la mairie a duré 45 ans. 
Il avait l’appui de Lucille, son épouse dévouée 

auprès de leurs sept enfants et aussi présente 
dans les activités du monde des affaires alors en 
développement. Le jeune Robert, son fils, au re-
tour de l’école, s’affaire au maintien de l’étalage 
dans le commerce afin de s’assurer que tous les 
produits soient bien en vue : un espoir pour la 
relève ! 
En 1976, fini la restauration !   

Vu la demande accrue en articles de quincaille-
rie, l’entreprise prend le nom de C. Boyer Co. et 
il s’investi dans la construction d’un nouveau 
local. Les affaires vont bon train et la clientèle 
s’élargit avec les nouvelles familles qui s’instal-
lent sur des terrains choisis pour profiter de la 
qualité de vie en pleine nature. Dans la jeune 
vingtaine, Robert qui poursuit ses études en ad-
ministration, est approché par son père, affaibli 
par la maladie, pour prendre la direction de 
l’entreprise. 
La relève avec Robert Boyer 

En 1984, attaché à la beauté de son village, il 
est convaincu qu’il compte y passer le reste de 
sa vie, puis fait le grand saut à la direction de 
Matériaux Robert Boyer inc. En l’an 2000, on 
démolit et on reconstruit l’édifice. En 2012, le 
feu ravage de fond en comble le magasin. Loin 
de baisser les bras, la résilience des Boyer est en 
action et s’attaque à la reconstruction du maga-

sin, celui qu’on connaît aujourd’hui, qui compte 
vingt-deux employés dont les services sont tout 
à l’honneur de l’entreprise.  

Robert Boyer est un homme d’affaires reconnu 
dans les Laurentides. Ses activités quotidiennes 
sont dirigées non seulement vers la quincaille-
rie, mais il s’occupe d’immobilier, contracte et 
fournit les entrepreneurs de résidences ou d’édi-
fices commerciaux dans sa municipalité et les 
environs. On peut ajouter ses intérêts pour les 
produits de qualité authentiquement québécois 
qu’il aime représenter comme les fabricants de 
couvre-planchers et de portes et fenêtres.  

Inutile d’ajouter qu’il connaît bien le monde 
de la quincaillerie et des matériaux de construc-
tion et il est toujours prêt à conseiller les clients 
qu’il côtoie dans le magasin en y accordant tout 
le temps nécessaire et avec bienveillance. Son 
énergie débordante dégage un calme et une ap-
proche à l’écoute chaleureuse qui lui permettent 
d’émettre une réflexion ou un commentaire em-
preints d’un jugement sûr. Robert est concerné 
par le bien-être de sa famille, de sa communauté 
et de ses citoyens, il est une présence rassurante. 
Sa mémoire est fidèle à toute personne où l’en-
traide et les ententes commerciales sont réali-
sées dans la bonne foi et l’intégrité. Conscient 
de son rôle qu’on peut qualifier de « notable », il 
se décrit en toute humilité, comme fier citoyen 
de Sainte-Anne-des-Lacs.

2022 - Claude et Robert Boyer, père et fils.

MATÉRIAUX ROBERT BOYER INC. / C. BOYER CO. 

De 1952 à 2022 

70 ans déjà !
1952 – Daniel Boyer avec son fils, Claude Laroche, 
oncle, Léon Raymond, Fernand Lessard, Léopold Boyer 
Benjamin Boyer, Rolland Foisy, Claude Boyer, père.

Premier Local : restaurant et quincaillerie
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